
Siège. Or,tsansprétendre ôtro sur ce point mieux renseigné que l'avenir temporel ni de la foi de la France; c'est sa coiviction
ocux gi disent avec tant d'assurance tant de sottises, je rappe- entière et souvent exprimée qe vous vous relèverez de vos
lerai .que le cardinal Pocci, 6vèqne de Pérouse; a on vis-à-vis mauvaises doctrines ·comme do vos désastres ; il adinire le
du gouvernement italien nue attitude particulièrement nette nombre et la fécondité de vos couvres, votre promptitude à don-
et ferme, on même temps qu'habile. Il 4'a jamais fait aucune ner: il aime votre élan, môme lorsqu'il vous fait aller un peu
concession ni de fond ni de forme, et cependant il a su éviter. trop.loin. Ses prières ne manqueront pas à votre pays.
les conflits. Sa pnpularité était si grande, il est vrai, qu'elle '' Ce langage, Léon XIII vient de le confirmer dans se ré-
ima t ne extreme réserve aux fonctionnaires de Victor-Et- ponse à l'adresse des universités catholiques.
mannel. Quand je dis popnlarité,.il ne faut pas prendre ce mot _- A propos dos audieuces données par Notre Saint-Pèrà le
dan son sens familier: notre évêque, ne disait hier un de ses Pape Léon XIII, voici ce que nous lisons dans la Courrie du
diocésains, se faisait craindre autant qu'aier. anada (extrait d'une lettre de Rome, en date du 27 février):

"Le cardinal Pecci a montré le môme caractère et recueilli les
mêmes téSmoJgnages comme' cameringuo. Endm, il ne fant p "Le Pape a L'accueil le plus gracieux. Tous ceux. qui le

oublier que ce membre très-influent du Sacré-Collége a en né" volent se retirent charmés. Mgr Cataldi, qui remplit les fonc-

cessairemont une part prépondérante dans l'acte auiourd'hui tiens de pro-maire de la Chambre, déploie un zèle et une acti-

publié par lequel les cardinaux ont protesté contre la présence vité étonnants. Ses relations avec la France et lAngleterre

d'nne puissance étrangère à Rome et affirmé la sonveraineté l'ont mis à même de connaitre personnellement les familles-les

tmporele da Saintég. Léon XIII a tout de suite Impli plu fidèles de ces nations; il les présente au Pape; Il dit leurs
temprellconir ce.e du cardie.L n a Ptcut. de suie dompa- mérites; il rappelle les actes de leur piété, et le Saint-Pèretement confirw6 cet acte du cardinal Pecci. Il1 a refusé do Pa-
rattre à la loge extérieure du Saint-Père pour bénir le 8 trouve aussitôt des paroles ineffables qu'on n'onblie plus et des

fidèles réunis sur l'immense place -de la .Basilique...Il a voulu qui viennent s'ajouter aux bénédictions de PleIX
agr de môme à propos de son conronnement. *''**Sait-on* combien d'heures •durent les audiences f Neuf

" Dira-t-on dem Pie Is de paraiosaitnmetge heures. En un seul jour, Léon XIII a parlé à douze cents per-
Diato.qup Pie IXne paraissait méme pas dans les loge

do' Saint-Pierd,~cünië Påu faiIe jour der son éleotson Léon nes agenouillées nue à une devant lui.

XIII à la demande des cardinaux, et comme il l'eût fait de " Quelquefois il s'arrête, accablé de fatigue : on lui demande
de suspendre #;es audiences, et lui de s'écrier:

nouvea demain, si la révolution avait voulu lui laisser au Non! non! es chères âmes lviennent de t loin !moins oÔtte liberté. . Et il se reprend austiltôt à son labeur apostolique..
"Sans doute, mals.les circon.stances n'étaient pas les mêmes. ' q

Iél.ection du pape et son couronnement actit, on en convieu- -. Lesjournaux d'Europe nous apprennent quolors du conrou-
dra, des fait, exceptionnels. La cérémonie 'presorit d'ailleurs nement de Sa Sainteté Léon XIIf, qui eut lien le 3 de.mars du
que le souveraIu Pontife soit couronne en presOice du peuple. courant, il y avait à.cette imposante cérémonie soixanto car-:
.Cette prescription, Léon XIII et ss conseillers voulaient la dinaux et des représentants des Etate catholiques.
rempir aussi complétement que' semblait le permettre la capti: Le gouvernement italien sel n'y était pas représenté. La-
v oit à duben f ds ulEg t lise. - -s-r vènement du-pape ne lui avait pas mme été notifié.. Le Saint-

Vlà, en somme, les souls faits sur lesquels on puisse rai- diége ne reconnaitra jamais d'autre souverain de Rome que le
sonnablement s'appuyer pour lddilquer la voie que snivra Léon pape.
XIII. Ils n'autorisent point les propos des nouvellistes. *Quant L.a mort de Pie.IX et Pavènement de son succesuèr laissant
à nous, èàmme'. ousiavous que, *tout o4 qne fera le Pape sera don le Saint-Siége et le roi. dItalie dans la même'sItàatiôn
ce qu'il faudra faire, ceepropos sont absolument·puérils. Je'les qu'auparavant,- et-le maintien de cette sitnation déjoue com-
signale parce qu'il n'est peut- tre pas absolument inutile de piétement les menées de ceux qui se promettaient de traiter le
montrer leur inanit4. successenr de Pie IX comme-les radicaux en France ont traité

"·Qùint aux anilenes, Bur lesquelles on raisonne et lon dé- le niaréchal MacMahon après le l' octobre dernier et se fiat-
raisonue,. la seule remarque à-faire est que Sa Sainteté, qui a talent de l'obliger à se souvtattre ou à se dMettre.
des paroles d'encouragement et. de tendresse pour toutes les l1a volent imaintenant que c'est un rêve insensé. Il leur resto
œuvres de charité et de défense :ligieuse, ne dit rien qui puisse la ressource de la persécution. Mais l'histoire des papesePie VI
prêter aux Interprétai Ions politiques. Lorsque des députations et Pie VII leur arpreud qu'il n'y a rien de bou à iattendre de ce
se présentent, eles sont accueillies avec une ext reme bienveil- système. D'ailleurs ils savent que Rome privée de la papauté
lance; chacun de ceux qui lus composent entend nu mot pater. tomberait au dernier degré de la misère et de Pabandon. Déjà
nel; mais.-les discours sont proscrits et lou n'est pas autorisé à la misère y est effroyable par le fait de leur domination. Ils re-
lire les -adreseos. Une .exception a.cependant été faite avant- connaissent que la fuite du chef de PEglise serait le coup de
hier en faveur des unversités catholiques de France. C'est la grâce pour cette ville infortunée, et aussi pour le royaume d'I.
seule que l'on cite. Le jour ott Léon XIII voudra indiquer la ralie..L'Angleterre, qui .flaire .toujours une bonne affaire en
void qu'ila résolu .de suivre, Il s'adressera .au monde par une donnant ielle à une puissance déchue et capable de so relever,
encyclique. Les eathoUquo attendent sans impatieno ce do- offrirait aveoenthousiasme.au Saint Siège: la ville de Malte
onment; ils*savent bien qu'il confirmera tous les enseignemente qui est très-catholique, et sen palais dos chevaliers de Malte,'
qu'ils ont repust-qn'il sera une lumière et une force. qui recevrait à la place de Rome l'e immenses affluences de vI-*

.;En attendant les enseignements du Père commun, je puis aiteurs et de pèlerins. On comprend que le gouvernement it.ar.
.noter fine le Pape porte-ulne affection particulière à la Franne. lien hésité à affronter.les chances d'une expérie'nce aussi péril-'
Malgré c.qu'elle.dit, ce qu'elle fait, ce qu'ellevote aujourd'hui, leus pour le pr. qui reste de son prestige et de sa-jassanc.
il voit toujours on elle la grande nation catholique, la fille ai- Qu'ils tieunent ponr certain queL6oXIII, comme son prédé-.
2ée' de 'Egi; ,t-il afirme qu'elle n'abandonnera pas sa mère. casseur Pie IX, restera sur le terr'aini. u dloit, et qti'aucune.
Ur des ecclésiastiques les plus haut placés de Pérouse. me di- force humaine n'est capable d'en obtenir''abandon.
gt tout à 'heure: ' Le egndinal Psccin'a jamais déaspéré4.e - a tif» Léon IIII qui a, comme on le salt, 68 ans, M


